
71ème épisode 

 
Où Hermès retrouve Pégase, 

le cheval ailé 
 

Résumé de l’épisode précédent : Par accident Persée a tué son grand-père. hermès a 

décidé de le ramener chez lui puis leurs chemins se sont séparés. Il se demande ce que 

Pégase a pu devenir. 
 

  

Hermès volait doucement, se laissant 

porter par les courants d'air. Il n'avait 

pour une fois aucune mission à accomplir, 

aucune lettre à déposer, aucun mort à 

accompagner aux Enfers, et s'offrait une 

pause rêverie bien méritée. Allongé sur un 

nuage, les yeux dans le vague, il vit soudain 

un petit point blanc descendre de l'Olympe 

et se diriger vers la Terre. Le point blanc 

grossissait, et Hermès devina bientôt deux 

immenses ailes blanches. Il crut avoir 

aperçu Pégase, le cheval ailé qui occupait ses 

pensées. Mais bientôt le point blanc et les 

deux ailes furent dissimulés par un nuage. 

Sans doute était-ce un rêve... Pour s'en 

assurer, Hermès se leva de son nuage et 

vola dans la direction où le point blanc avait 

disparu. Il atterrit sur Terre, juste au-

dessous du nuage. Là se trouvait une 

fontaine. Devant la fontaine, une belle 

herbe verte et grasse poussait. Le 

cœur d'Hermès fit un bond : au milieu de 

cette herbe Pégase broutait 

tranquillement. Le magnifique cheval aux 

ailes blanches était descendu du ciel pour 

manger de cette herbe exquise et boire de 

cette eau pure. 

Hermès admirait l'animal lorsqu'il 

découvrit, tapi dans l'ombre, la présence 

d'un autre admirateur. Un tout jeune 

garçon, de quinze ans à peine. Le garçon 

avait les cheveux en broussaille. Il tenait à 

la main une bride en or. « Ça alors, murmura 

Hermès, mais c'est la bride du cheval 

d'Athéna ! Pourquoi ma sœur a-t-elle donné 

sa bride à cet enfant? » Il n'eut pas le 

temps de s'interroger plus, car le garçon 

venait de sortir de l'ombre. Le cheval 

redressa brusquement la tête. Il secoua sa 

crinière et poussa un hennissement violent. 

Tous ses muscles s'étaient tendus, il allait 

bondir lorsque le jeune garçon lui tendit la 

bride en or. «Pégase, ne pars pas ! Je 



m'appelle Bellérophon. Je suis le fils du roi 

de Corinthe. J'ai tellement rêvé de toi, jour 

et nuit, depuis si longtemps, qu'Athéna a eu 

pitié de ma passion, elle m'a donné cette 

bride en or, la seule que tu puisses accepter. 

Ne pars pas ! » Le cheval hennit encore en 

voyant la bride en or, mais cette fois on 

aurait dit un hennissement de plaisir. Alors 

Hermès vit cette chose incroyable : Pégase 

laissa l'enfant lui passer la bride sur le cou 

et s'agenouilla même pour le laisser grimper 

sur son dos ! Un quart d'heure plus tard, 

tout le monde pouvait voir le fier 

Bellérophon chevaucher Pégase en faisant de 

folles cabrioles dans le ciel. Hermès, un peu 

jaloux, regagna l'Olympe sans plus attendre. 

Mais Bellérophon, qui avait réussi à dompter 

l'indomptable Pégase, était ivre de fierté. Il 

décida de se lancer un nouveau défi : il irait 

tuer la Chimère. C'était un monstre avec 

un corps de chèvre, une 

queue de serpent et une tête de lion. Elle 

crachait des flammes et, partout où la 

Chimère passait, les gens mouraient, les 

troupeaux disparaissaient, les champs et les 

maisons brûlaient. Sur le dos de son cheval 

ailé, Bellérophon se sentait le roi du monde. 

Il se croyait invincible. Il partit donc 

immédiatement. Du haut de l'Olympe, Zeus 

observait la Terre, accoudé à la terrasse 

de son palais. À ses côtés Hermès 

ronchonnait :«Je ne comprends pas 

pourquoi ma sœur Athéna a offert à ce 

garçon le privilège d'être le seul à grimper 

sur Pégase ! » Zeus esquissa un sourire : « 

Serais-tu jaloux, Hermès ? Toi qui as déjà 

des ailes aux pieds, qu'as-tu besoin de 

celles d'un cheval ? Reste avec moi, ici, nous 

allons regarder de haut comment 

Bellérophon s'en sort. Tu ne l'aimes pas ? 

Moi, il m'amuse. J'aime les hommes qui ont 

de l'audace. Regarde, le voilà qui s'approche 

déjà de la Chimère... » 

(À SUIVRE) 

  

 

 


